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68 SEANCE DU 21 MARS 1929

est intercale un electrodynamometre ä double enroulement,
de construction particuliere, avec mise au zero automatique.
L'aiguille de l'appareil de mesure est muni d'un tambour
mollete et d'un crin qui n'en permet le deplacement que dans

un seul sens. Lorsque le potentiel baisse, l'aiguille reste immobile.

Des que la tension remonte, l'index est entraine et se

souleve. Cet index joue le role de relais dans un second circuit
continu qui commande l'ouverture et la fermeture du robinet
de la burette.

Tant que dure l'abaissement du potentiel du ä la formation
d'un sei, le courant passe par le relais, maintenant ouvert le

robinet de la burette. Sitot le point neutre depasse, l'augmenta-
tion du potentiel fait lever l'aiguille qui interrompt le circuit
continu amenant la fermeture de la burette.

Par un jeu de contacts ä l'interieur des burettes, commandes

par les liquides memes et connectes ä une serie de relais simples
ou doubles, toute la suite des operations se fait automatique-
ment.

Apres avoir introduit le liquide ä titrer dans une pipette de

contenance determinee, on met le contact. La burette graduee
se remplit automatiquement de la solution normale jusqu'au
zero, provoquant la vidange de la pipette dans la cuve. Gette

operation terminee, un relais declanche l'ouverture du robinet
de la burette graduee. La titration s'arrete automatiquement
au point neutre. Un Systeme est prevu, qui enregistrera le

nombre de centimetres cubes de solution titree utilisee pour la
neutralisation.

Un agitateur mecanique mis en marche par le contact premier
assure l'homogeneite du liquide dans la cuve.

E. Briner, P. Schnorf et R. Meier. — Sur Vozonation des

hydrocarbures gazeux non satures.

A la suite de recherches faites au Laboratoire de Chimie

technique et theorique de l'Universite de Geneve, il a ete reconnu

que les conditions de production et d'emploi de l'ozone sont
encore meilleures que celles envisagees dans un memoire pre-
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cedent1. D'une part en effet, la preparation de l'ozone faite
dans des conditions appropriees pourra beneficier de rende-

ments energetiques reels beaucoup plus eleves que les valeurs

considerees, et, d'autre part, dans certaines applications,
l'ozone est utilise ä raison de trois atomes par molecule et non

pas seulement d'un atome comme on l'avait admis.

Parmi ces applications figure precisement l'oxydation des

hydrocarbures non satures gazeux (ethylene, propylene,
butylene) que les auteurs ont specialement examines parce que
ces hydrocarbures font partie de gaz industriels (gaz d'eclairage,

gaz des cokeries et surtout gaz du cracking). L'oxydation de ces

hydrocarbures s'effectue avec formation intermediaire d'ozo-

nides, composes instables qui se detruisent, selon un mecanisme

qui a ete etudie, en donnant finalement des acides, des aldehydes
et de l'acetone.

En operant l'ozonation en presence d'eau ou de vapeur d'eau,
ce qui supprime tout risque d'explosion, on a constate, dans les

conditions les meilleures, que 50 ä 80 % des hydrocarbures sont
convertis en acides, en aldehydes et acetone. Dans ces produits,
on retrouve jusqu'ä 90 % de l'oxygene contenu dans l'ozone
mis en oeuvre, ce qui prouve bien que cet agent d'oxydation
reagit par ses trois atomes. Dans le cas de 1'ethylene, les auteurs
ont meme reconnu qu'une partie de ce gaz fixait quatre atomes

d'oxygene par molecule d'ozone mise en reaction, par emprunt
d'un atome d'oxygene ä une molecule d'eau. Cette reaction, qui
est accompagnee d'un degagement d'liydrogene, s'explique

par la transformation de l'ozonide en peroxyde d'aldehyde
formique. Dans le cas de l'ozonation des propylenes et butylenes,
les auteurs ont reconnu la formation d'autres peroxydes
(peroxydes d'aldehyde acetique et d'acetone). En terminant
les auteurs tiennent ä remercier le comite de VAluminium-Fonds
Neuhausen, dont le concours materiel leur a grandement facilitei
1'execution de leurs recherches.

E. Briner, R. Patry et E. de Luzerna, Helv. Chim. Acta,
t. 7, p. 62, 1923.
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